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Les défenseurs du Parc natio-

nal d’El-Kala ne désarment
pas. Ils viennent de déposer

un courrier à la chefferie du gou-
vernement après avoir, vainement,
attendu une réponse à une deman-
de d’audience. Ils ont également
écrit une lettre à l ’ intention des
députés et sénateurs. Ces deux
lettres portent le même caractère :
leur bon sens. Elles en regorgent.
A lire leurs arguments et en se sou-
venant du principe cardinal de pré-
caution, on se demande pourquoi
le gouvernement, les députés, les
sénateurs restent insensibles à un
appel si pathétique. L’autoroute
perturbera profondément la vie si
r iche et si fragile de cette zone
humide. Pourquoi leur dire que cet-
te zone est unique, pourquoi leur
dire que des espèces rarissimes y
vivent et s’y reproduisent, pourquoi
leur dire le parc est une escale pré-
cieuse sur le parcours des oiseaux
migrateurs ? Mais pourquoi leur
dire que la vie est précieuse et fra-
gile, qu’une plante, qu’une fleur,
qu’un oiseau, qu’une tige peuvent
émouvoir jusqu’aux larmes, nous
raconter à leur façon le mystère de
notre existence et pourquoi leur
raconter la longue attente des
enfants tapis dans le si lence
ombreux des fourrés pour perce-
voir les pulsations secrètes de la
forêt ? Oui pourquoi leur dire tout
cela et que chaque être est unique
et irremplaçable ? Pourquoi leur
dire que la vie est la source de la
vie et que notre vie, pas la nôtre en
termes de temps, mais celle de
notre espèce, dépend de la préser-
vation jalouse de toutes les formes
de vie ? En l isant ces lettres
pleines de bon sens, je me suis
rappelé les harraga. Et j’aurais vou-
lu écrire de telles lettres pleines de
bon sens pour dire au chef du gou-
vernement, aux députés, aux séna-
teurs que chaque harrag est
unique, que la mort d’un harrag est
un peu la mort de sa mère, de son,
père, de ses frères et de ses amis
et que de loin en loin, elle est un
peu la mort de tous ces jeunes qui
ne trouvent pas une oreille à leurs
cris, un peu la mort de tous ces
rêves à la recherche d’une lueur
d’espérance, un peu la mort du
pays. Mais à la différence de ces
femmes et de ces hommes qui se
battent pour le Parc d’El-Kala, je ne
sais pas écrire des lettres pleines
de bon sens, car mon cœur se
déchire de savoir que les oiseaux
ou les fleurs comme les hommes
meurent toujours de l’indifférence
de l’homme et sur l’autel de l’ar-
gent et du profit. Continuez défen-
seurs d’El-Kala, demain, plus tard,
dans longtemps, quand le gouver-
nement ne sera plus là pour empê-
cher le jugement du crime, quel-
qu’un lira vos lettres aux auteurs et
aux innombrables complices. Oui,
ils savaient et ils ont laissé faire.
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Co�teux, le port dÕAlger
«Fréquenter» le port d’Alger par ces temps de pollution risque de
s’avérer très coûteux pour les armateurs étrangers, murmure-t-on
dans les milieux initiés. Des navires ayant mouillé dans le port de la
capitale, et qui repartent avec la coque salie par le fuel qui pollue ce
bassin depuis quelques jours, se voient obligés de payer une taxe
anti-pollution, avant de pouvoir accéder à certains ports enropéens.

Du coup, ce sont les compagnies d’assurance maritime qui se
voient sollicitées.

Vir�e � El-Kala
Le gouvernement est, dit-on, décidé à défendre bec et

ongles le tracé de l’autoroute Est-Ouest
traversant le parc naturel d’El-Kala et très

contesté par les militants écologistes.
Ainsi, et à en croire des sources

crédibles, Amar Ghoul, le ministre des
Travaux publics, et Cherif Rahmani, son
collègue de l’Aménagement du territoire
de l’Environnement se rendront bientôt
dans la région afin de «vérifier de visu»

que le chantier de l’autoroute «respecte»
les normes de protection de

l’environnement.
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